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Ouverture de       . Gal III, 1-5 

l’Année de la Foi      . LUC XI, 5-13 

Paroisse CHRIST ROI      

KODZOVIAKOPE 

11 octobre 2012         
 

 

 

Ce 11 octobre 2012 marque pour nous tous en lettres d’or le 

cinquantième anniversaire de l’ouverture solennelle du Concile 

oecuménique Vatican II par le Bienheureux Jean XXIII. Et ce Concile 

demeure « la grande grâce dont l’Eglise a bénéficié au XX
e
 siècle » et il 

continue de nous offrir « une boussole fiable pour nous orienter sur le chemin 

du siècle qui commence » (Bx Jean Paul II). La célébration eucharistique de ce 

soir constitue l’Acte I de l’Année de la Foi promulguée par le Pape Benoît XVI 

le 11 octobre 2011. 

 

 

Cette Année de la Foi « veut contribuer à une conversion renouvelée au 

Seigneur Jésus et à la redécouverte de la foi, afin que tous les membres de 

l’Eglise soient des témoins crédibles et joyeux du Seigneur ressuscité dans le 

monde d’aujourd’hui » (Note avec indications pastorales pour l’Année de la 

Foi, p. 9). 

 

Bien chers frères et sœurs, depuis hier, l’évangéliste Saint Luc nous 

introduit dans l’enseignement de Jésus sur la prière. Comme nous le savons sans 

doute, notre foi s’exprime, entre autres, par la prière ; et la prière alimente et 

sustente notre foi. Et, pour nous, prier, ce n’est point imposer à Dieu notre 

volonté, mais Lui demander de nous rendre tout disponibles à Sa volonté à Lui, 

à son projet de salut pour le monde. Oui, prier, ce n’est point vouloir changer 

Dieu ; c’est plutôt Lui demander de nous changer, de nous façonner un cœur et 

une âme de fils et de filles. Et le secret de la prière de Jésus, le grand Orant, 

c’est qu’il parle des choses qui intéressent Dieu Son Père, en se situant tout 

simplement à sa bonne et juste place de Fils. C’est dire que nous avons tous à 

apprendre continuellement à prier avec l’audace sereine et la confiante 

simplicité d’un cœur tout filial. 

 

 

 Louange de Dieu, attente de sa venue, demande des biens essentiels, du 

pardon, de l’amour filial et fraternel, du secours dans l’épreuve, longue patience 

et persévérance, notre prière chrétienne se veut pleine d’une confiance totale en 

la puissance et en la bonté de Dieu. 
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Pour cela, il nous faut demander à Dieu de nous donner l’Esprit Saint, car 

c’est sa présence en nous qui confère à notre prière force et efficacité. Oui, 

donnons de l’espace à l’Esprit Saint, le Consolateur, l’Intercesseur et le 

Défenseur. Puissance de vie et d’amour, l’Esprit féconde et rend intelligible la 

Parole que nous accueillons dans la foi et qui nous invite à être sur terre le Cœur 

de Dieu. 

 

Par l’Eucharistie se réalise en nous une manifestation spéciale de l’Esprit 

pour aimer comme Jésus aime et donner notre vie jusqu’au bout dans le service 

libre et gratuit de nos frères et sœurs. Par la réconciliation, l’Esprit met en nous 

la force de pardonner, de rétablir la confiance entre nous et de recréer les liens 

de communion brisés ou mis à mal par le péché. Par le mariage, l’Esprit 

communique aux époux la générosité pour vivre, dans la fidélité et l’amour, les 

exigences de leur vocation au service de la vie et de l’éducation de leurs enfants. 

Il les guérit de leurs blessures (Henri CALDELARI, Etre sur terre le Cœur de 

Dieu, p.  256-257). 

 

Alors invoquons souvent l’Esprit Saint qui a tout l’art de nous donner le 

goût de la prière, de cet échange si merveilleux de confidences entre Dieu et 

l’homme : « Viens en nous, Esprit du Seigneur, envahis-nous, fortifie-nous, 

renouvelle-nous, purifie-nous, transforme-nous, rajeunis-nous, refais-nous dans 

Ton Amour incandescent, apaise-nous, console-nous, réconforte-nous, dépose 

en nous le Feu de Ton Espérance et fais de nous des témoins de feu du Royaume 

de Dieu ! » 

 

 Bien chers Pères, Ministres du Seigneur, Frères et Sœurs de la Vie 

consacrée, Religieux et Religieuses, bien-aimés frères et sœurs dans le sacerdoce 

baptismal, que devons-nous faire tout au long de l’Année de la Foi qui 

s’ouvre devant nous, conformément aux Indications pastorales de la 

Congrégation pour la Doctrine de la Foi ? 

 

 

1 – Inaugurée en ce jour, notre Année de la Foi connaîtra son achèvement 

par une célébration solennelle le 24 novembre 2013, en la Solennité de 

Notre Seigneur Jésus Christ, le Roi de l’Univers. 

 

2- Nous aurons une Journée sur le Catéchisme de l’Eglise Catholique, en 

2013, où  seront invités particulièrement les prêtres, les personnes 

consacrées et les Catéchistes. 

 

3- Des moments de catéchèse destinés aux Jeunes et à ceux et celles qui 

cherchent le sens de leur vie, afin de découvrir la beauté de la foi de 

l’Eglise. 
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4- Au cours de l’Année 2013, il nous faudra vérifier la réception du 

Concile Vatican II et du Catéchisme de l’Eglise Catholique dans la vie et 

la mission de notre Eglise-Famille de Dieu à Lomé, surtout dans le 

domaine de la Catéchèse. 

 

5- La formation permanente des prêtres devra être centrée,  

particulièrement au cours de cette Année de la Foi, sur les textes du 

Concile Vatican II et sur le Catéchisme de l’Eglise Catholique. Des 

thèmes comme ceux-ci, par exemple, retiendront notre attention 

pastorale : 

 

→ Annonce du Christ Ressuscité 

→ L’Eglise, Sacrement du salut 

→ La mission d’évangélisation dans le monde d’aujourd’hui 

→ La foi et l’incrédulité 

→ La foi, l’œcuménisme et le dialogue interreligieux 

→ La foi et la vie éternelle 

→ Le Catéchisme dans la charge pastorale ordinaire. 

 

6- Pendant le Carême 2013 particulièrement, il nous faudra organiser des 

célébrations pénitentielles pour demander pardon à Dieu, en particulier 

pour les péchés contre la foi. L’Année de la Foi est un temps favorable 

pour nous approcher avec plus de foi et plus souvent du sacrement de la 

pénitence et de la réconciliation. 

 

7- Le thème de la Retraite pascale 2013 portera essentiellement sur le 

commentaire approprié du « NOTRE PÈRE ». 

 

8- Aux Paroisses, Communautés, associations, mouvements, groupes de 

prière, chorales, CCACJ, etc nous rappelons fortement que tous les fidèles 

sont invités à participer consciemment, activement et fructueusement à 

l’Eucharistie, le Sacrement de l’Amour, où  la foi de l’Eglise est 

proclamée, célébrée et fortifiée, pour être d’authentiques témoins du 

Seigneur. 

 

 Bien chers frères et sœurs, fils et filles bien-aimés dans le Seigneur 

et son Eglise, la foi est un acte personnel en même temps que 

communautaire : c’est un don de Dieu, qui est vécu dans la grande 

communion de l’Eglise et doit être communiqué au monde… 

 

 Le 11 octobre 1962, l’Eglise célébrait la fête de la Vierge Marie, 

Mère de Dieu. C’est bien à elle que nous confions cette Année de la Foi. 
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Qu’elle brille toujours comme l’Etoile sur le chemin de la nouvelle 

évangélisation ! Que, par sa puissante intercession, cette Année de la Foi 

soit une occasion privilégiée pour partager ce que le chrétien a de plus 

cher et de plus précieux : le Christ JÉSUS, Rédempteur de l’homme, Roi 

de l’Univers, « principe et terme de la foi » (Héb. XII, 2) ! Amen ! 

 

 

 

 

 

 

Mgr Denis AMUZU-DZAKPAH 

Archevêque de Lomé 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 


